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celui d'une faculté de médecine. Les

groupes révisionnistes, par exemple,
sont très actifs et très habiles sur le

réseau, ceci sans jamais se montrer
sous leur vrai jour. Le message est
insidieusement diffusé et très habilement
cautionné par une technologie et un
graphisme sans défaut.

Sur le réseau, le lecteur ne peut plus
compter sur la sélection et la mise en

perspective des informations qu'il
confiait jusqu'ici au journaliste ou à

l'enseignant. Il doit apprendre à choisir
et à trier ses sources d'information, il

L'information constructive

Couverture : reflet des «mercredis de

Partenaires pour l'emploi».
M. Hans Vontobel, banquier, face au public
à Delémontle 11 mars dernier.
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Nous vivons dans ce que d'aucuns
présentent comme l'âge d'or de la

communication. Natel, radio, TV, téléphone,
téléfax, internet se sont ajoutés aux
livres et aux journaux, accélérant
fantastiquement et la circulation des informations

et son rythme. Un grand personnage

manque-t-il de discrétion en se livrant
au plus vieux sport du monde Dans
l'heure qui suit, les internautes accéderont

sur le réseau à vingt relations
contradictoires de l'événement. La

gamme s'étendra de la version officielle
expurgée jusqu'aux pseudo-révélations
graveleuses que les feuilles de boulevard

ont refusé de publier (il existe un

site internet mettant à disposition des

reportages refusés).

On doit bien sûr se réjouir de constater
que les nouvelles techniques d'information

ne soient pas favorables aux
censeurs. Toutefois, en donnant la primauté
à la rapidité de l'information, on accepte
que la qualité puisse en pâtir. Une

information, même totalement erronée,
s'enrobe d'une certaine aura de véracité
en transitant par les techniques
modernes: «c'est sûrement vrai parce
qu'ils l'ont dit à la télé !»...

Depuis longtemps, le consommateur
pouvait choisir entre feuille de boulevard,

journal local ou quotidien prestigieux

mais, au premier coup d'oeil, il

savait à quel type d'information
s'attendre. Sur le réseau, il est impossible

d'effectuer un tri à priori. Certains

«gogothérapeutes» ont créé de superbes
sites internet qui, parce que très
attrayants, paraissent plus crédibles que

doit se construire de nouveaux repères.
Un «click» de souris met à sa disposition
une quantité invraisemblable d'écrits,
d'images et de sons. L'internaute se
balade librement dans la plus grande
bibliothèque du monde et, comme dans

toute bibliothèque, le pire peut côtoyer
le meilleur. Grâce aux programmes de

recherche, il est plus facile de trouver
une référence sur le réseau que dans

une cartothèque traditionnelle. La

difficulté consiste plutôt à évaluer la qualité
des informations obtenues : le réseau

transmet mais n'effectue ni filtrage ni

classement. Pas de bibliothécaire pour
vous indiquer si l'ouvrage relève des

sciences ou de l'ésotérisme, pas
d'étiquette attribuant le document au rayon
historique ou à celui du roman.

Les points d'accès au réseau se
multiplient, impliquant un public chaque jour
plus large. L'internet va-t-il changer
notre vision du monde Le pessimiste
estime que «trop d'information tue
l'information». A ses yeux, le réseau
restera limité aux seuls «spécialistes»
car le grand public ne cherche qu'à
s'abriter de la complexité du monde et

ne s'intéresse qu'à «l'actualité heureuse».

La plupart des analystes n'ont
heureusement pas une vision si réductrice:
le développement du réseau va stimuler
la curiosité, développer l'ouverture
d'esprit et permettra à chaque individu
de mieux appréhender son univers.
L'ADIJ partage cette vision. Vous pourrez

vous en convaincre en consultant
prochainement son site


	...

